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MarcLe des chantiers - normale.
Tendant mon absence du Jeudi 18 Août au Lundi 29 Août les chan¬
tiers ont continué à travailler sous la direction du Chef de
chantier Uuon . Le 89 .août je suis revenu à Siemréap avec Fon-
sieur Beisselier arrivé de France: il a immédiatement pris con¬
tact avec le personnel de la Conservation et les chantiers et
a commencé à m'aider dans mes travaux 1

Les troupes françaises ont été remplacées dans.le secteur
de biemréap par les troupe Cambodgiennes sous la direction de
8.F. le Roi du Cambodge.

Ce secteur a été calme durant ce mais et rien ne m'a été
signalé .

An micar Vat - Galerie
.ici- - Entrées

Nombre des coulis et cimentiers :

Sud, aile Est.- 2 cap., 4 cim. , 27 coulis.
^ occidentales I cap., I cim., "•id- - Chausse é" 0 u'è s t" . - I cap., X cim., 14 "

I cap., 15 "
■^entretien des monuments et divers. - 2 cap., 4 scieurs, I charpen¬

tier, 2Z coulis.
a US -4* F i. - 4V

aITGjêûR VAT - Galerie sua, aile Est.- On continue à reboucher exté¬
rieurement et intérieurement Tes cavités produites par les cassures
eu morceaux non retrouvés des assises de la voûte complètement re¬
mise en place. Lorsque la cavité laisse un trou béant trop considé¬rable ©n / place des moellons de latérite, pour économiser le b<£t©n
de ciment, enduits extérieurement d'un mortier de ciment. La photo
648$ montre ce travail en cours extérieurement; au premier plan(à droite) les cassures de la voûte n'ont pas encore été rebouchées,et à partir de la chèvre qui supporte le palan (à gauche) la voûte
est de j& reconstituée et enduite par endroits comme il vient d'être
dit. La photo 6464 montre la partie de' l'intrados non encore rebou¬
chée: on peut voir les fers plats qui, tous les dix mètres environ,servent de chaînages, au fond le plafond en ciment ^oulé progresse
normalement Tel* l'ast.
g, une partie de cette équipe remonte sur le dallage de la galerie
les -morceaux des petits piliers extérieurs gisant dans les déblais;
ces morceaux sont retrouvés en assez grand nombre pour espérer une
•X't. Use en place qui malheure usement nécessitera beaucoup de: join¬
toiemeut s eu ancrages avec des fers et goujons pour relier les d'y- .

verses parties cassées inégalement.
La ph^o G488 montre quelques unes des bases de futs déjà re¬mises en pxc.ee et les gardes qui, par prudence, accompagnent chaquevisite suf les chantiers.



AITGKQK VAÎ - Entrées occidentaies - Façade Est. - On a terminé le
remontage des

^ morceaux retrouves du fronton couronnant le porche
Est de l'extrémité Ford (F or t e des Eléphan t s).

La photo 6485, que l'on pourra rapprocher des photos 6466 et
646? du ^apport de Juin, montre le travail achevé. Les pierres non
ràpredvées ont été remplacées par des blocs de latérite rejointoyéset enduits en ciment.

Cette équipé a entrepris un travail analogue au porche Est- de
l'entres latérale^Ford où la base monolithe l'ornant architrave entre
les deux piliers était restée in situ, (plioto 6475 du Rapport de
Juillet). Des" morceaux du fronton surmontant cette base ayant étéretrouvés, après redressement et consolidation des piliers' de sup¬
port, "S'ont remonté s. avec également un remplissage de moeil on s de la¬
térite retaillés là où il manque des -pierres de grés sculptés. On adécide de venir renforcer la base monolithe fornant architrave si¬
gnalée plus haut par une poutre en béton armé, le grès s'étant for¬
tement délité et la section étant beaucoup trop faible pour la
charge à supporter. Ce défaut est général dans"la construction des
temples d'Angkor : les Khme-rs faisaient travailler la pierre à la
flexion contre toute logique, posant des architraves en grès sur des
piliers trop éloi-nes l'un de l'autre, d'où ruptures en multiplesendroits.

ANGKQK -/Al - Chaussée Ouest.- On a continué la remise e» état du
perron ^Sud de la platef orme d'accès à l'extrémité Ouest de la
chaussée. Toute la partie à l'est de ce perron, c'est-à-dire en
bordure des douves a du être r^pri^u en seuo sol, les blocs de laté¬
rite de

, 1' infrastructure sous le dallage s'étant fortement affaissés
à la suite du tassement^ des terres de remblai. Ce sous-sol apparaît
sur la photo 6486. Après relèvement du niveau de base et consoli¬
dations au moyen dehondations en béton on a redonné à cet ensemble
du perron Sud, déjà repris du coté Ouest, un aspect moins délabré
que celui qu'il présentait avant les travaux. Les marches, dont on
n'a pu retrouver qu'une partie, furent remplacées par des dalles
retaillées en laterite^et dont un rendormis en ciment masque la
couleur rouge qui^eut été non seulement choquante, mais encore au¬
rait trop souligné les parties refaites. (Photo 6487). Un morceau

de^ corps de^nâga d'about retrouvé dans les douves, malheureusementtrès corrodé par son séjour dans l'eau, a été replacé sur un dé à
l'Est du perron (à droite sur la photo ci-desous) ce qui rend à la
plateforme une'partie de son décor sculptural d'autrefois (I).

On a^également remonté à sa place sur le perron médian Sud de
la chaussée un fragment de naga balustrade assez abimé mais dont la
silhouette, jointe à celle des morceaux des senrs déjà reconstitues,
permet de se rendre compte de l'aspect d'ensemble de ce perron,
tel qu'il était jadis.

On travaille en ce moment à relever et remonter sur leur base
encore en place quelques piliers ronds retrouvés dans les douves
dans l'angle Ouest du perron symétrique du précédent, au Ford. J'ai
fait prendre la photo 6488 de cet endroit avant le début des travaux
pour qu'on puisse juger, une fois le travail terminé, de ce qui a été
exécuté/' Ces piliers ronds en doublure des terrasses et murs de sou¬
tènement, soutenant une architrave décorée sur laquelle venant repo-

(I) Pour comparaison efr. îifém. archeol. Tome II- I pl. 7-8-9 et 10 -



ser la "balustrade de naga sont, Ib ma connaissance, une particularitéde l'architecture Khmère q_ue je n'ai retrouvée si nés souvenirs sontexacts ni dans l'Inde, ni à Java, ni en Birmanie.

BAPHUQN On continue le renforcèdent des parties supérieures dela breche Nord Est en consolidant les palg.nq.ues par des massifs de
blocs de laterite disposes en gradins et formant contreforts pour 1les terres q.ui menacent de se raviner.

En allant suivre le travail j'ai ramassé dans les parties deremblai recreusées pour établir les massifs susdits des menus dé¬
bris de poteries et tessons d'une patte assez, fine à couverte grisclair bleuté.

Le fait de rencontrer ces débris dans un endroit q.ui ne devraitêtre composé que d'un pur remblai de sable confirme à nouveau l'hy¬pothèse que j'avais hasardée d'une colline s'élevant à mi-hauteur
de la terrasse supérieure du Baphuon et habitue avant l'établissement
du remblai sur lequel s'élève le sanctuaire central.

A, mon retour de Ihnom-Ienh en visitant avec Yr. loisselier ^cechantier nous avons eu la pénible surprise de constater: 1° un é-
eroulement des parties hautes du massif de soubassement au Sud de
l'escalier Est du 3è étage. Bur la photo 64B9 on pourra voir q.ue
l'écroulement eut pu^prendre des proportions encore plus considéra¬
bles (il est localisé dans l'angle supéri%ur -auche de la photo)
sans les nombreux contreforts en béton que j'avais eu la prudence
de placer autrefois dans les parties basses.

Il sera urgent de venir remédier le plus tôt possible aux me¬
naces de chutes en consolidant les maçonneries dans la nouvelle
brèche qui menace du s'agrandir. L'accord avec î r. Boisselier, il
a #tê wlnP'fl placer deux énormes contreforts contre la base du
soubassement au nord du pseuao escalier latéral ^ud fui accède a la
plateforme supérieure. Cet endroit prend en effet une inclinaison
très inquiétante.— 2° - A l'extrémité Nord de la «-alerie Est du 2e
étage deux assises de corniches au dessus d'une baie et que la dis¬
parition de la poutre en fourrure laissait en équilibre instable
sont tombées. Le reste des maçonneries a cet endroit risque de s'é-

5-crouler également et on a provisoirement fait placer des ©tais en
rondins.

ENTRETIEN El LIVIDE.- Au lakhen,«- on a consolidé la rampe en bois
A la partiTê supérieure de l'escalier d'accès Nord et nettoye'/ les
marches en latérite recouvertes par les herbes.

on a également nettoyé les abords obstrués par la brousse des
temples du Phnom Erom.

le guide officiel luth-Bar a fait faire des nettoyâmes divers
dans les temples du petit et grand circuit en provision de la visi¬
te annoncée de e.N. le aoi Bilanouk Norodom.

une toiture provisoire en paillotte a été établie au dessus de
11. terrasse fissurée de la phtéas ïhma pour .protéger les objets,
sculptures et matériel entreposes à cet endroit.

A la demande de l'Ingénieur des 'travaux Publics à Biemréap
j'ai autorisé la réouverture d'une ancienne carrière pour exploiter
la pierre sur le versant Sud-Ouest du phn om laMieng.

Cette carrière, par son emplacement q.ue j'ai contrôlé de visu
ne peut porter aucun préjudice aux anciennes dispositions des abords ;

du centre de la première ville d'Angkor; néanmoins il sera bon de
surveiller ce prélèvement de pierres pour q.u'il ne prenne pas des



proportions trop grandes en s'étendant trop loin.
la lisite dans cette région au Sud du falcheng m'a reporte 15

ans en arriére çuand avec mon vieux camarade et ami G-olou ou ex¬
plorait cette région en quête de documents pour confirmer son hy¬pothèse . Que de gens disparus depuis cette date... et que de chan¬
gements "!

^pfGKOH v'Al - Nivellement sur la chaussée Quest.- J'ai fait donner
par le dessinateur un coup de" niVeàiiSwïrt# dans l'axe de cette chaus
sée, dont le dallage s'est fortement défoncé en multiples endroits.Le point de départ est près des marches du passage central desEntrées occidentales et la mire pour les lectures a été déplacée
en se dirigeant vers l'Ouest, les points relevés étant espacés delOmOO les uns des autres.

Le résultat est donné dans le dessin E ® 52. 11 est important,d'abord de souligner .pue ce résultat ne donne qu'une idée d1 ensem¬ble de^la pente par suite des nombreuses irrégularités des dalles.Néanmoins comme on peut le constater d'après les chiffres re¬levés la pente générale de la chaussée s'abaisse progressivementà mesure pue l'on se rapproche de l'extrémité Ouest de la chaussée.
Le point die départ I est situé à 5 mètres de la base du per¬ron de l'entrée centrale du^gopura Ouest: la hauteur à cet endroitest considérée comme étant à une altitude de XO mètres.
Le point le plus haut se trouve au point 2 que l'an peut con¬sidérer cornue au centre approximatif de la plateforme cruciale del'extrémité Est de la chaussée; l'altitude de ce point est: 10,07.Vingt mètres plus loin^3 et a le dallage s'abaisse de 6 mètreset entre les deux perrons médians qui interrompent la chaussée au

Nord et aù. Sud le point 13 est à 16 centimètres au dessous du pointle plus haut % et à 9 centime très au dessous du point de départ.Ensuite la pente s'abaisse avec une certaine régularité vers l'Ou¬
est.

La partie la^plus basse du dallage (et les nombreuses flaquesd'eau constatées à cet endroit après le£ fortes pluies.nous en
avaient^ dé jà avertis) se trouve aux points 16 et 19 situés à 32et 22 mètres de^ 1 'alignement de la margelle de la douve'.

Le niveau à cet endroit est à 26 centimètres atfdessous du
point- le plus élevé 2.

.

Les hauteurs notées aux joints 22 et 2a, de part et d'autredu-perron oud, ont été modifiées à la suite des travaux exécutésà cet endroit et dont il est question plus haut. Le point 2? àl'Est du perron Nord accuse une forte dépression à cause de l'afaissement du sous-sol qui s'est produit entrainant avec lui le dallage
VISITES.- J'ai pris contact au début du mois avec Monsieur LEO-VANCàïï, Cher de la rc mi on thaie du Nord du T onAin et Mr. Cii&LA-Tï Admi¬nistrateur tous deux venant de Lai Chau et recommandés par MonsieurMartini.

,i la demande du Capitaine LULÛI6 j'ai accompagné le 10 Aoûtle "^néral des Esoarts dans une visite aux temples.
Le £7 Août j 'ai accompagné Madame et Monsieur CObTE PLÛRBT,accompagnés de Monsieur le faut Commissaire Pignon et de Monsieurle

^ C ernlfi s sair e de la République au Cambodge Le Raymond' dans unetrès brève yisi oe aux temples dMurghor fat, du aayon et de Ta ProùiaLw Ministre de la prance d'Outremer étant reparti le même jourà 16 heures j'ai obtenu une place dans le Lahota qui le ramenait
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pour aller à'Phnom-Penh.
le Mardi «50 Août 0.1. le loi du Cambodge est ^ooté et X t? Q> jp

prendre le. G onnande m e n t des troupes. Il y a eu un défilé militaire
:sur la chaussée d'Angle or Yat après que Sa Majesté eut- fait un dis¬
cours à ..là-population du haut é'e
ciennegtriDune des rois Khmers.

la 1errasse Royale qui était l'an-

COffàkVAlIOH Jfrj
des

:ïîBÀ£
de
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ALBRRT SARRAUT. - J'ai continu.5 à prévoir une
sculptures situées dans l'aile Sud du -

"::'ai rencontr' a sou arrivée à Phnbm-
. donne des sàg estions fort intéres¬
te mauvais éclairage qui epp'êcne" ae '

-jr renâei-j^
salle

""amélioration des pièces
l'usée et lr. loi s se lier
Penh, arrivant de lai on. -.«B
a^ntépComîsemoii 1 dé plorQwÊÊÊÊÊÊÊÊ/KttlttKÊÊjÊÊf^KKÊM
voir certaines statues placées à contre- j©ur .: Au su jet des
...nemerts généraux à placer à l'entrée de chaque galerie ou
pour éveiller l'attention du visiteur et lui permettre d'apprécier
les pièces exposée», Mr. doisselier n'a re^is le» notices que Mr.
Philippe Stern avaient fait placer au Musée de Toulouse et qui pour¬
ront, un peu abrégées, servir de modèles pour l'établissement de
ces tableaux.

Mr. doisselier dans une visite attentive du Musée a relevé
certaines inexactitudes d'étiquettes" et m'a proposé une meilleure
prosentaxion de certaines pièces.

Il m'a signalé le remplacement d'une têrte- sur une statuetxe par
une aaire.

Il s'agit du
nant de Bantoay erei (cfr. Méra. Archéol. Tàmf 1 - Le Temple "d'Içv?
répara pl. 45 et Ars asiatioa XVI - les Collection s Khmères pl.
XxVIil- 3). Comment a-t-on pu casser la tête d'une staxuet oe située
dans une galerie du Musée pour lui substituer une autre de calibre
analogue, ce qui explique que ce fait avait pu ne pas attirer l'atten
tion, la tête rapportée est d'un style pré-Khmer très différent de
celui de la tête enlevée, qui était beaucoup plus belle.

Où l'autemr de cet acte de vandalisme avait-il pu se procurer
cette tête, comment avait-il pu faire un scellement pour la mettre,
sur le corps de la statue décapitée, il y a là un problème à éclair-
cir.

^

un des plus belles pièces du Musée Albert Sarraut se trouve
actuellement de ce fait avoir perdu une grande partie de sa valeur.

J'ai continué le travail de révision des fiches pour le cata¬
logue et signé quelques pièces officielles.

Les dépenses effectuées sur le budget 1949 à la date du AI
août montent à 222.458f90 ./.

u i ort beau et très intéressant Yishnu (& B65) prove-
orei (cfr. ltém. Archeol* T orne I - Le Temple cl'Içva-

3iemréapf le 21 Août 1949
Le Conservateur d'AnmAor,

r'iraffif"


